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Mises à jour MChFM 
Province « Brasil Centro-Norte » 

Rencontre festive des 25 ans 

Imaginez le bonheur d’une rencontre 
familiale ! Pouvoir être avec vos parents 
et vos amis, mais aussi rencontrer de 

nombreux membres de votre parenté et 
des amis lointains, de plusieurs villes, quel-
ques-uns à peine connus, mais dont vous 
aviez entendu parler… ce qui faisait grandir 
encore plus l’impatience. Et voilà ! Une telle 
rencontre entre générations a eu lieu !
Le Mouvement Champagnat de la Famille 
Mariste de la Province « Brasil Centro-
Norte » a organisé une grande Rencontre 
festive à l’occasion des 25 ans du MChFM, 
du 13 au 15 novembre dernier, dans la 
maison de campagne Divino Paraíso, près 
de Brasília, DF. La Rencontre a rassemblé 
des représentants de 33 Fraternités sur 36, 
venant de 15 États différents.
Parmi les 200 personnes présentes il y 

avait quelques Frères qui, avec les laïcs du 
Mouvement, ont partagé des rêves et des 
expériences, vécu des moments de spiri-
tualité et, sans doute, célébré les 25 ans du 
MChFM. La Rencontre, dont le thème était 
« Avec Marie, en MOUVEMENT pour une 
terre nouvelle », a été aussi enrichie par la 
présence et les défis lancés par le Fr. Pau 
Fornells qui a animé une journée de travail, 
de réflexion et de prière sur la vocation du 
laïc mariste.
Après le début de la Rencontre, le Fr. Emili 
Turú, Supérieur général, et le Fr. Antônio 
Ramahlo, Conseiller général, se sont adres-
sés aux participants par visioconférence. 
Le Provincial, Fr. Wellington Medeiros, a 
ouvert la rencontre, accompagné par les 
Frères qui participaient à la célébration. 
Comme dans toute rencontre de famille, 

24/02/2011 : Rencontre des 
équipes d’animation provinciale

23/02/2011 : « Senderos » à 
l’Escorial

22/02/2011 : Une méditation 
incarnée

22/02/2011 : Une nouvelle rési-
dence pour de jeunes filles étu-
diantes vient d’être inaugurée

21/02/2011 : Un bulletin pour 
les membres des Écoles Maristes 
d’Australie

21/02/2011 : Nouveau bulletin 
électronique

19/02/2011 : Rencontre festi-
ve à l’occasion des 25 ans du 
MChFM

18/02/2011 : La mort est un 
moment de douleur, pas de tris-
tesse

18/02/2011 : Nouveau visage

17/02/2011 : Nouvelles maris-
tes No. 143

15/02/2011 : Frère défunt : De-
clan Murray

17/02/2011 : Orientations pour 
la pensée sur la vie religieuse 
apostolique



Année III - Numéro 144Nouvelles Maristes

2

Helen ou la fillette de la 
femme syrophénicienne

Une méditation incarnée

l’union et la joie ont été présentes à 
tous les moments.
Au cours de la Rencontre il y a eu par-
tage des activités réalisées par quel-
ques Fraternités. Ce fut aussi l’oc-
casion de présenter l’Année Mariale 
organisée par l’UMBRASIL (2011), outre 
la présentation de l’Équipe d’Anima-
tion du Laïcat dans la Province « Brasil 
Centro-Norte ». Les Pères Miguel et 
André ont été des nôtres et ont présidé 
la célébration de deux messes.
Les noces du MCHFM ont été célé-
brées, comme il se doit, avec un gâteau, 
des souhaits et beaucoup de musique, 

dans un climat de fraternisation décon-
tractée. Le dernier jour, les Fraternités 
ont réfléchi à l’avenir du Mouvement à 
partir de leur réalité locale, échangeant 
sur des actions concrètes pour les pro-
chaines années.
Les laïcs ont participé à la Rencontre, 
mais ils en ont été aussi les respon-
sables. C’est l’Équipe Provinciale de 
Coordination du Mouvement qui a or-
ganisé le rassemblement, alors que les 
Fraternités ont pris a cœur de vendre 
des bibles commémoratives des 25 ans 
du MCHFM, avec des pages personna-
lisées contenant des informations sur 

l’Institut, saint Marcellin Champagnat 
et le Mouvement. Grâce aux ressources 
obtenues, il a été possible de payer les 
frais d’hébergement, les voyages et le 
matériel utilisé.
Comme il arrive dans toute Rencontre, 
il y a eu aussi le moment des adieux. 
Les Fraternités sont reparties accom-
pagnées d’une image de notre Bonne 
Mère, conscientes de l’importance du 
leadership des laïcs et de leur rôle dans 
l’Église, prêtes à vivre leur vocation 
spécifique, en partage avec les Frères.

L’évangile proposé pour 
aujourd’hui est un de ces pas-
sages qui m’ont toujours frappé 

: la guérison de la fille de la femme 
syrophénicienne (Mc 7,24-31).
La scène est touchante : Jésus veut 
passer inaperçu dans une région où les 
gens, d’une culture totalement diffé-
rente de la sienne, seraient peut-être 
incapables de comprendre son mes-
sage… Mais les gens simples du lieu 
ont appris qu’un prophète puissant en 
faits et en paroles habite dans le pays 
voisin ; il est capable d’apporter la 
santé, la paix et l’espoir, et qui plus est, 
ce prophète est venu les visiter !
Parmi ces gens, une femme est dé-
sespérée à cause des souffrances de 
sa petite fille, « habitée par un esprit 
impur ». Cette femme, poussée par le 
besoin et le désespoir, ose s’approcher 
du prophète et le prie de faire quelque 
chose pour sa petite fille. C’est sa der-
nière chance, son unique sortie…
Le prophète, encore attaché aux cri-
tères appris dans sa propre culture, 
lui fait remarquer qu’il n’est pas bon 
de donner à « l’autre », à celui qui est 
« différent », ce qui est soi-disant le 
patrimoine  exclusif  des « siens », des 
« égaux ». Quel père ou quelle mère rai-
sonnable serait capable de donner aux 
chiens le pain de ses enfants?

Mais le désespoir de la femme la porte 
à répliquer d’une manière étonnam-
ment intelligente, en prenant appui sur 
les paroles du prophète : « Oui, Sei-
gneur ! Et les petits chiens sous la table 
mangent les miettes des enfants ! »
Face à cette merveilleuse réponse, le 
prophète trouve sens et lumière. Cette 
pauvre femme désespérée lui a révélé 
une dimension nouvelle de sa mission 
: le Pain du Père, son Amour incondi-
tionnel, doit être distribué entre tous : 
les « petits chiens » sont aussi mainte-
nant des FILS invités à la table du Ban-
quet ! L’Évangélisateur par antonomase 
a été évangélisé par une simple femme 
étrangère mue par l’amour et poussée 
par le besoin.
Lorsque la femme est retournée chez 
elle, elle a vu son espoir réalisé : sa pe-
tite fille bien-aimée se reposait sur son 
lit, libre désormais de l’esprit impur.
Cette émouvante histoire m’a fait pen-
ser toute la journée à Helen, une des 
filles bénéficiaires du projet « Little 
Sprouts », impulsé par les Sœurs, les 
missionnaires laïcs et les Pères de 
Maryknoll, présents au Cambodge de-
puis presque vingt ans (ils sont parmi 
les premiers groupes de missionnaires 
admis dans le pays). Le projet, à l’in-
tention des garçons et des filles VIH 
positifs dont les parents sont morts 

victimes du SIDA, leur garantit tou-
tes les conditions pour qu’ils puissent 
mener une vie digne : hébergement, 
nourriture, éducation, habits, loisirs, 
médicaments nécessaires afin qu’ils 
puissent aller de l’avant malgré leur 
maladie, et ce qui est le plus important, 
la chaleur d’un foyer et l’espérance 
d’un avenir possible.
Helen a commencé à bénéficier du 
projet en 2002, alors que sa maman 
agonisait dans l’un des hôpitaux de 
Phnom Penh la laissant seule au mon-
de. Elle avait 8 ans à l’époque, mais 
elle ressemblait plutôt à une fille de 3 
ans étant donné son état de malnu-
trition et le manque de médicaments 
adéquats.
J’ai fait la connaissance d’Helen l’an-
née dernière lorsqu’avec Agustín nous 
servions comme bénévoles en donnant 
des cours d’anglais à un groupe de 
garçons et de filles ayant des difficultés 
d’apprentissage, au bénéficie desquels 
l’équipe missionnaire de Maryknoll 
avait créé un programme spécial.
Comme n’importe quel adolescent, He-
len semblait inquiète et parfois même 
hautaine. C’est une fille intelligente 
mais elle perd facilement la concentra-
tion et l’intérêt pour les choses « aca-
démiques ». Certains jours elle arrivait 
en classe faisant montre d’une humeur 
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Province des États-Unis
American Marist, nouveau bulletin électronique

exécrable ; elle s’asseyait dans un coin 
et rouspétait sans cesse, et refusait 
absolument de faire quoi que ce soit. 
Mais petit à petit, à force d’amour et de 
patience, et grâce aux bonnes straté-
gies pensées par le groupe d’éducatri-
ces qui étaient à la tête du programme, 
Helen a changé de comportement et 
a montré une attitude différente et un 
vrai désir de participer et d’apprendre.
Aujourd’hui Helen étudie la couture 
dans un des centres créés par Maryk-
noll à Anlong Kngan, un petit village 
situé dans la banlieue de Phnom Penh. 
C’est là qu’elle habite avec une famille 
qui prend soin d’elle et continue à lui 
apporter le soutien dont elle a besoin 
pour grandir et être heureuse. Helen 
est tellement fière lorsqu’elle sort dans 

la rue portant une des robes qu’elle-
même a confectionnées ! 
Chez Helen j’ai vu le pouvoir agissant 
de la Grâce, non pas comme quelque 
chose de « magique » mais comme 
la conséquence de ce que la force de 
l’Évangile opère dans les personnes : 
chez Helen elle-même et dans tous 
ceux et celles qui ont œuvré pour 
qu’elle « ait la VIE en abondance ».
Le « démon impur » qui planait sur elle 
et la menaçait de mort a été chassé 
grâce au don et à l’amour de ceux 
qui ont consacré leur vie, au nom de 
Jésus, au service des plus petits : il a 
été chassé grâce au travail ardu du per-
sonnel qui veille à la bonne réalisation 
des objectifs du projet ; il a été chassé 
grâce à la grande générosité de nom-

breuses personnes du monde entier 
qui ont apporté des ressources pour 
soutenir le travail de Maryknoll. Le Pain 
du Père a été mis sur la table de sa fille 
bien-aimée Helen !
Que le Prophète de Nazareth fasse de 
nous, Petits Frères de Marie, des instru-
ments pour rendre le Royaume de Dieu 
présent en ce temps et, qu’à l’instar 
de la femme syrophénicienne, nous 
soyons assez « malins » pour faire en 
sorte que le « Pain du Père » arrive sur 
la table de beaucoup d’autres enfants 
et jeunes, ici au Cambodge et dans le 
monde entier.

Fr. Diego L. Zawadzky Z., fms
Phnom Penh, 10 février 2011.

Cette année 2011 marque le 125e anniversaire de la 
présence des Frères Maristes aux États-Unis. L’his-
toire des Frères Maristes pionniers aux États-Unis 

compte un certain nombre de géants. L’histoire mariste a 
retenu leurs noms : Cesidius, Zephyriny, Ptolémée, Heribert, 
Félix-Eugène. Par leur travail acharné, leur esprit d’audace et 
de pragmatisme, et souvent le témoignage de leur foi simple 
mais profonde, ils ont porté l’Évangile à de nombreux jeunes 
dans les petites écoles paroissiales, d’abord dans les zones 
à prédominance franco-canadienne de la Nouvelle-Angle-
terre, puis plus au sud jusqu’à New York. Le 9 Octobre nous 
célébrerons cet événement historique par une célébration 
à l’église Saint-Jean Baptiste de Manhattan – réservez donc 
cette date ! 

Maristes Américains, ainsi que notre nouvelle page Face-
book et notre vidéo, font partie de nos efforts de commu-
nication pour partager les bonnes nouvelles concernant le 
travail des Frères Maristes. Dieu nous appelle à porter son 
amour dans le monde entier. Prenez quelques minutes pour 
transmettre ce bulletin électronique à un ami. Ou rejoignez-
nous sur Facebook, puis communiquez-le à vos amis. Si cha-
cun de nous fait un de ces gestes simples, pensez combien 
de personnes nous pourrons atteindre par ces merveilleuses 
nouvelles ! 
Soyez assurés de mes meilleurs vœux et de mes prières pour 
chacun de vous. 
Cordialement, 
Fr. Ben Consigli , F.M.S. 
Provincial des États-Unis
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Province « Norandina »
Rencontre des équipes d’animation provinciale

Les 10, 11 et 12 février 2011 les 
Équipes d’animation provinciale 
de la Province mariste « Norandi-

na » se sont réunies à Quito, Équateur, 
sous la coordination du frère Libardo 
Garzón, Provincial, et de son Conseil. 
Les participants étaient les membres 
du Réseau de spiritualité, les Bureaux 
de solidarité et de formation des frères 
et des laïcs, et les Commissions de for-
mation initiale et permanente des frè-
res et de la Pastorale des enfants et des 
jeunes, des vocations, de l’éducation, 
des laïcs et des administrateurs). L’as-
semblée se composait de 31 person-
nes (27 hommes et 4 femmes). Parmi 
les frères, 6 venaient du Venezuela, 5 
de l’Équateur et 12 de la Colombie ; 
quant aux laïcs, 2 étaient du Venezuela, 
3 de l’Équateur et 3 de la Colombie.
La raison principale de la rencontre 
était l’évaluation, la mise à jour et la 
programmation des activités d’anima-
tion établies et mises en œuvre pen-
dant la première année d’exercice cor-
respondant au 3° Chapitre provincial 
et orientées à réaliser les objectifs pas-
toraux qu’il avait adoptés. Nous avons 
travaillé dans une agréable ambiance 
fraternelle et de dialogue. Travaillant 
tous aux mêmes objectifs concernant 
la vie et la mission maristes, la ren-
contre a facilité l’approfondissement 
de l’unité provinciale entre les parti-
cipants.
Mgr Gonzalo a ouvert le temps de prière 
et de travail commun nous faisant part 
de son agréable expérience d’activité 
apostolique pendant 40 ans en Équa-
teur, dont une bonne partie comme 
évêque de Sucumbíos, orientant ses 
efforts vers l’intégration des laïcs dans 
la tâche ecclésiale d’évangélisation et 
promotion humaine. Après avoir parta-
gé avec nous dans une grande sérénité 
sa joie pour la mission et pour les fruits 
récoltés, ainsi que sa peine à cause de 
la triste manière dont on a mis fin à sa 
mission, il nous a transmis une idée et 
une certitude fondamentale : seul Jésus 
et son Évangile est la raison d’être de 
tout ce que nous puissions faire. Le 
reste, de simples variantes ayant une 

valeur relative. Nous espérons que la 
prière et l’eucharistie nous aideront 
à avoir toujours présente à l’esprit 
cette centralité de Jésus et de son 
Évangile, pour le bien de l’humanité et, 
surtout, des exclus de la communauté 
humaine.
Le plan de travail et la méthodologie 
respective ayant été présentés (à la 
recherche de consensus à travers le 
dialogue), nous avons évalué les réali-
sations et les réussites concernant les 
activités et les buts proposés ; nous 
avons également suggéré des alterna-
tives pour faire mieux pendant l’an-
née initiée. Grâce au travail en équipe 
d’abord, puis en assemblée générale, 
les objectifs de la première journée 
de travail ont été atteints. Lorsque 
nous avons partagé l’évaluation en 
assemblée, nous nous sommes rendu 
compte une fois de plus de l’immense 
quantité d’information à assimiler, ce 
qui exprime d’un côté, selon les paro-
les du Fr. Libardo, la vie qui bouillonne 
dans la Province, mais d’un autre nous 
permet de saisir la difficulté qu’il y a à 
coordonner tant d’activités et le coût 
que cela représente, tant du point de 
vue personnel que du point de vue du 
travail et économique. Nous nous som-
mes demandé si toute cette activité est 
aussi, comme il se devrait, un temps 
productif du point de vue économique, 
humain et évangélique. 
Le matin et une bonne partie du ven-
dredi 11 ont été entièrement consacrés 
à programmer l’animation de l’année 

en cours. Ce travail s’est fait au niveau 
des équipes (Bureaux, Réseau et Com-
missions). Vers 16 h nous avons briève-
ment partagé en assemblée le nouveau 
Plan d’action de chaque équipe. Les 
participants avaient pu auparavant po-
ser des questions et demander des 
clarifications. Il semblerait que nous 
avons appris à simplifier quelque peu 
les programmations… Quelques-uns 
ont voulu finir la journée par la visite 
du beau centre historique de Quito 
- patrimoine culturel de l’Humanité -, 
baignant sous le charme de l’éclairage 
nocturne.
La première partie de la matinée du 
samedi 12 a été consacrée au réamé-
nagement du Plan d’action de toutes 
les équipes d’animation. Une attention 
particulière a été portée aux activités 
importantes qui impliquent des dépla-
cements et des réunions, afin d’évi-
ter des incompatibilités. Ensuite on a 
présenté des matériaux sur la solida-
rité (Plan de bénévolat) et spiritualité 
(matériel d’aide), en insistant sur le 
besoin d’ajuster nos dépenses institu-
tionnelles et personnelles autant que 
possible, mais sans renoncer à ce qui 
doit être fait. Les paroles d’encoura-
gement du frère Libardo, puis le repas 
fraternel, pris dans l’esprit des repas 
de Jésus, ont mis le point final à cette 
rencontre agréable et, nous l’espérons, 
efficace. Merci aux frères Wilson et An-
drés de nous avoir accueillis avec tant 
d’amabilité.
Fr. Alfonso López


